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Ces peuples appartiennent aux trois
grands groupes : Allemand -au N.
O.; et à l'O.; Slave au N.; au N. E.;
et au S. O.; Magyar à l'E.; mais ils
se différencient à l'infini. A côté
des Slaves de Bohême, de Moravie,
de Silésie, des Tchèques, viennent

'An- les Slaves de Galicie, les Polonais,
gre les Ruthènes; ici sont les Slovaques
septentrionale), là les Slovènes (Corin-

eurs des Croates et des Serbes. Enfin, il
s l'empire des Italiens (Trentin, Frioul,

des Roumains (Transylvanie, Bukovi-
'appartiennent à aucun des grands grou-

, la péné-
is autres.
t, en Bo-

Vaincu à Sadowa, dépouillé de la présidence de la
Confédération germanique, François-Joseph se
trouva, à l'intérieur, aux prises avec les nationali-
tés hétérogènes qui forment son empire. Il se rési-
gna alors au système dualiste dont nous avons dit
un mot. On croit généralement que la race alle-
mande est prépondérante en Autriche-Hongrie:
c'est une erreur.

L'autonomie existe pour deux des races les plus
nombreuses de l'empire: les Allemands, qui sont au
nombre de 10,560,000, et les Magyars, dont la popu-
lation se chiffre à 7,440,000; mais elle n'existe pas
pour les Slaves, qui sont pourtant la race la plus
nombreuse, ni pour les races secondaires.

En Autriche même, les Allemands ne sont que 36
nour 100. et en Hongrie. les Magyars que 4 pour

lions d'orthodoxes grecs; 4 millions de protestants;
2,500,000 adeptes appartenant à des cultes divers,
parmi lesquels il faut compter près de 2 millions de

de vue industriel, l'Autriche-Hongrie
oir acquis tout le développement dont
eptible. Dans les districts miniers de
ransylvanie et du Tatra, l'insuffisance
a pas permis l'essor complet de la mé-
à plus forte nnin ,l'insallationd 'an-

dans d'excelle.
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Latins du Tyrol et d
mgrois, ils sont 4.700
gyars, 2,500,000 Rou

ne considérer
aient donc av

un cachet, comme il
10s gravures. Aprè
pales sont: Prague,
et Szegedin.


